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L’installation est au cœur de toutes les préoccupations, et plus encore 
l’installation aidée. 

Aujourd’hui le nombre de DJA repart à la hausse, suite à la mise en place d’un 
nouveau dispositif, moins contraignant sur certains points, et surtout bien plus 
incitatif sur le plan financier. Néanmoins l’installation aidée souffre d’une 
mauvaise image sur le terrain, que ce soit au niveau des responsables d’OPA, 
des centres de formation, des directeurs de cave ou autres, des agriculteurs 
eux-mêmes, conséquence de deux années désastreuses au niveau 
administratif et réglementaire. Il faut revenir sur cette « désinformation » qui 
règne dans nos campagnes et communiquer, chacun à notre niveau, pour 
qu’un maximum de jeunes puissent accéder à ce nouveau dispositif auquel 
nous avons tant travaillé, en région et avec le national. Un gros travail va être 
mené en ce sens, notamment avec l’administration et la chambre 
d’agriculture, pour faire tomber les idées reçues. 

D’autre part, avec l’arrivée de Cindy, d’importants travaux sont lancés pour 
promouvoir l’installation plus largement, promouvoir notre métier et nos 
produits, et ce auprès de publics de tous ages. Intervention dans les écoles et 
centres aérés, auprès des plus petits, pour leur faire découvrir la nature, le lien 
entre agriculture et alimentation, intervention dans les Mission Locales 
d’Insertion, pour rappeler aux jeunes que les métiers de l’agriculture sont une 
réelle voie professionnelle, porteuse d’emploi et d’avenir, etc.  

Nous comptons sur l’implication de vous tous pour venir raconter, témoigner, 
expliquer votre métier. Car c’est cela notre cheval de bataille à JA, 
l’installation, la promotion du métier, et ce à tous les échelons, du national au 
local ! 

Franck SOULIER 
Responsable installation 

Jeunes Agriculteurs de l’Hérault 
 

Céline MOREAU 
Mas de Saporta - CS 60015 

34875 LATTES Cedex 
Tél.: 04 67 92 18 11 
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L’EDITO 



La gestion de l’eau, en tant que ressource rare, est une 
préoccupation environnementale majeure. Arterris, groupe 
coopératif agricole basé sur la région Occitanie et PACA, 
propose à ses adhérents agriculteurs un nouveau service 
innovant, IRRI-REPERE, Outil d’Aide à la Décision (OAD) 
permettant d’optimiser l’irrigation dans les champs. Outre le 
bénéfice environnemental direct généré par une gestion 
améliorée de l’eau, l’irrigation devient performante et les 
rendements s’en trouvent optimisés. Cela assure aux 
agriculteurs un avantage financier significatif. 
 

IRRI-REPÈRE, un Outil d’Aide à la Décision performant et facile 
d’utilisation 
IRRI-REPERE vise à éliminer les cas de sur-irrigation et de sous-
irrigation des cultures. Pour accéder au service, l’agriculteur se 
connecte via une plateforme dédiée qui lui indique l’état 
hydrique des parcelles et les éventuels manques d’eau. 
Également proposé sur une application mobile, le service IRRI-
REPERE assure une gestion simplifiée et en temps réel des 
parcelles de l’agriculteur avec une très grande précision. Le 
modèle agro-météo utilisé dans le service IRRI-REPERE est IRRÉ-
LIS, propriété d’ARVALIS. Après une phase de test auprès de 5 
adhérents, sur des parcelles maïs semences et maïs 
consommation, tenant compte de la diversité des sols du 
territoire, le service est aujourd'hui proposé à l’ensemble des 
adhérents Arterris cultivant du maïs. 
 

Le fonctionnement du service IRRI-REPERE 
Pour un fonctionnement optimum du service, il est important 
de renseigner les bonnes données sur l’outil pour des conseils 
précis et personnalisés correspondant parfaitement à sa 
parcelle. Les informations requises concernent le type de 
culture, la variété, la date de semi, le type de sol, la profondeur 
de sol ainsi que la culture précédente. Toutes ces données sont 

enregistrées dans un modèle agronomique qui tourne en 
utilisant également des données météo (données 
d’évapotranspiration des sols, précipitation naturelle, jours 
d’ensoleillement, unités chaleur, etc.) de manière automatique. 
Les informations météorologiques se calculent par triangulation 
grâce aux stations météos physiques ; la technologie radar est 
également utilisée. Ces stations couvrent l’ensemble du 
territoire et identifient avec précision les quantités de pluies 
tombées. Si l’agriculteur le souhaite, il a la possibilité de 
modifier directement et d’ajuster la quantité d’eau (dans le cas 
où il dispose d’un pluviomètre sur sa parcelle par exemple). 
 

Arterris accompagne les agriculteurs au déploiement du service 
Les agriculteurs vont pouvoir ainsi bénéficier de ce service 
innovant, facturé sous la forme d’un forfait annuel. Pour une 
bonne prise en main du service, Arterris accompagne ses 
adhérents en proposant : 

• une formation à l’outil pour aider l’agriculteur à renseigner les 
données d'entrées, notamment les caractéristiques liées au sol; 

• un bilan de fin de campagne. Avec l’agriculteur, il s’agit de 
faire le point sur la façon dont s’est comportée la parcelle, la 
culture, d’analyser des éventuels cas de sur-irrigation, etc.  
 
L’objectif étant d’améliorer le pilotage de l’irrigation l’année 
suivante. De plus, le groupe coopératif met à disposition une 
hotline quotidienne pour aider et répondre aux questions des 
utilisateurs en rapport avec l’outil.  
 
Avec ce nouveau service, Arterris confirme une fois de plus son 
engagement envers les adhérents, pour leur proposer les 
meilleurs outils et innovations, pour optimiser la gestion et les 
rendements de leur exploitation. 
 

 Irrigation 
 Un service innovant pour une meilleur gestion des ressources 
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La Safer au cœur de l’installation des jeunes 



Le 51ème congrès Jeunes Agriculteurs s’est tenu les 6-7-8 juin 
derniers à Dunkerque (Région Nord Pas de Calais). Une déléga-
tion de 6 élus JA 34 a fait le voyage jusqu’à la pointe nord de la 
France pour défendre nos spécificités du sud. 
 

Dans un premier temps, ce congrès a été l’occasion de se don-
ner, via le rapport moral, quelques principes de communication 
(aussi bien sur le fond que sur la forme) afin de continuer à 
promouvoir le métier d’agriculteur au quotidien, revenir sur les 
idées reçues sur l’agriculture, et de susciter des vocations.  
 

Ensuite, après plus de sept heures de débat, le réseau Jeunes 
Agriculteurs a adopté à l'unanimité son rapport d'orientation 
« Anticipons aujourd'hui pour gérer les risques demain ». Un 
large panel d'outils à mettre en place au niveau de nos exploi-
tations, à l’échelle nationale et européenne, pour assurer aux 
chefs d’exploitations que nous sommes, une meilleure sécurité 
pour notre revenu. Un rapport d’orientation audacieux et am-
bitieux, dans une période où les aléas climatiques, économi-
ques, réglementaires, ou autres, sont un réel frein à la viabilité 
et la vivabilité de nos fermes.  
Ce rapport propose de nombreuses pistes parmi lesquelles : 

• Rééquilibrer les forces entre agriculteurs et assurances, 
via un outil  (le GAMA), indépendant, géré par les agri-
culteurs, afin de négocier en commun des outils de ges-
tion des risques avec l’Etat et les assureurs. 

• Mettre en place un plan de gestion des risques pour les 
jeunes agriculteurs, dans le cadre de leur formation, pour 
améliorer la résilience de leur exploitation,  

• Mettre en place un compte épargne gestion des risques, 

• Créer d’un nouveau système de gestion des volumes et 
des prix à l’échelle européenne et organiser les filières au 
niveau de l’UE pour définir un prix d’équilibre et un prix 
rémunérateur pour les agriculteurs. 

Au cours des débats, les spécificités méditerranéennes que 
nous rencontrons dans notre département ont été réaffirmées. 
Il a notamment été question de la gestion de l’eau, un élément 

sans demie mesure, toujours en manque, ou toujours en excès, 
avec des conséquences désastreuses sur nos exploitations. Dé-
velopper les réseaux d’irrigations et aménager des bassins de 
rétention d’eau sont deux orientations primordiales. 

Autre point important : les aléas économiques que notre filière 
viticole, mais aussi arboricole, subissent de plein fouet avec 
l’importation massive de produits espagnols notamment, et la 
concurrence déloyale qu’ils représentent. Sans compter sur 
l’absence de transparence de la grande distribution qui mé-
lange allègrement et sans distinction vins français et vins étran-
gers dans les linéaires, trompant ainsi le consommateur. 
Nécessité également de pousser davantage les travaux sur les 
dégâts occasionnés sur nos fermes par la faune sauvage : gi-
biers et prédateurs. Des mesures doivent être mises en place : 
les sangliers omniprésents dans notre département ne doivent 
pas devenir les régisseurs de nos assolements ; nous devons 
trouver des mesures efficaces contre le loup, qui menace très 
sérieusement nos exploitations, le pastoralisme et in fine les 
paysages et la biodiversité de notre territoire. 
 

Nous sommes l’avenir de notre agriculture : il ne tient qu’à 
nous de semer les idées d’outils adéquates pour assurer la pé-
rennité de nos exploitations : assurance, épargne, innovations.   
 

Anticiper est indispensable en agriculture, plus que dans tout 
autre métier, et c’est la clé de voûte de la stabilité de nos reve-
nus. 
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Évènement réseau 
 JA 34 au congrès national 



 

Jamais l’équipe JA n’aurait pensé que la soirée connaisse un 
tel succès ! Plus de 500 personnes sont venues nous rendre 
visite le 9 juin dans les arènes de Saint Génies des Mourgues 
pour la première édition des « Arènes du Terroir ». 
 

Un projet purement cantonal, mené tambour battant par 
Rémi DUMAS, président des JA du canton de Castries Pic 
Saint Loup, qui a su rallier ses troupes et faire  marcher le 
réseau pour monter un projet jusqu’à lors  inédit. 
 

A 21 h 30, les arènes étaient déjà combles, et les verres 
vendus avec les entrées commençaient à manquer. Le 
boulanger du village s’était fait dévaliser, au même titre que 
ses voisins d’un soir, producteurs de taureaux ou d’agneaux 
qui furent bien vite à court de produits ! Le bar central et ses 
huit domaines viticoles ne désemplissait plus ! Les frittes 
« maison », et les crêpes paysannes proposées par la buvette 
JA n’auront pas fait long feu non plus ! 
 

Des idées mutualisées, de la communication intensive, quelques réunions de préparation, et surtout de la motivation ! Un cocktail 
efficace qui a permis à ce pari d’ami de se concrétiser en un réel évènement ! Un petit coup de pousse de la météo, qui a permis à 
la soirée de se dérouler sous une douce chaleur estivale, au son d’une musique entraînante, et sans débordements. 

 
 

Un grand merci aux producteurs JA qui ont cru en ce 
projet, aux bénévoles qui  se sont impliqués pour le bon 
déroulement de la soirée, aux partenaires (la Mairie de 
Saint Géniès des Mourgues, la caisse locale de 
Groupama Cadoule Bérange et Bourdais Languedoc), à 
Pascal CONGE, François CREMIER et l’entreprise DUO 
Display qui nous ont mis à disposition le matériel 
adéquat. Sans eux, tout cela n’aurait pas été possible ! 
 
On réitèrera l’année prochaine, bien évidemment ! 
Avec de nouveaux domaines à découvrir. On pensera 
simplement à prévoir plus large pour les quantités ! 
 
 

 

 

A l'an que ven que se siam pas mai que siguem pas mens ! 

Animation de canton 
 Carton plein pour l’arène du terroir 
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Installation 

 Des nouveautés pour la DJA 

L’installation plus accessible.  
En confirmation des orientations prises en 2015, et pour assurer le renouvellement des 
générations en agriculture, le ministère de l'Agriculture sur proposition des « Jeunes 
Agriculteurs » a souhaité rendre plus accessible l’installation aidée. Cette aide concerne 
toute personne souhaitant s’installer comme exploitant agricole, ou conforter leur activité, 
répondant à un certain nombre de conditions pour pouvoir être éligible au dispositif :  

• Avoir moins de 40 ans.  

• Être de nationalité française ou ressortissant d’un état membre de la Communauté 
européenne. Avoir moins de 40 ans.  

• Être de nationalité française ou ressortissant d’un état membre de la Communauté 
européenne.  

• Disposer de la capacité agricole : diplôme agricole de niveau IV + Plan de 
Professionnalisation Personnalisé validé.  

• Ne pas être déjà installé(e) au sens de la réglementation (ne pas être installé, ou être 
cotisant solidaire, ou ne pas être sur une exploitation dégageant plus d’un SMIC de revenu 
disponible).  

• Présenter un Plan d’Entreprise (PE) sur 4 ans avec un objectif de revenu à atteindre 
 
Il existe au sein de la DJA, trois types d’installations aidées pour s’adapter à tous les projets 
professionnels. L’installation à titre principale signifie que le revenu disponible agricole du 
chef d’exploitation, représente au moins 50% du revenu professionnel, et pour l’installation 
à titre secondaire, la source de revenu principale provient d’une activité salariale. Dans les 
deux cas, l’installation se fait une surface minimale de 1 SMA.  
 

  La dernière nouveauté du dispositif, l’installation progressive. 

Elle permet au futur installé de développer progressivement son 

projet, à partir d’une activité inférieure à 1 SMA. SMA qui devra 

être atteinte au plus tard en 4ème année. Pendant les trois 

premières années, la part du revenu agricole dans le revenu 

professionnel global n’est pas prise en compte. En 4ème année, 

le projet devra devoir atteint les conditions de l’installation à 

titre principale.  

 

Les différents montants de l’aide :  
Le montant de la DJA est préalablement défini en fonction de la zone d’installation :  

• Zone de plaine : 12 000€  

• Zone défavorisée : 17 000€  

• Zone de montagne : 23 000€  

 

Nouveau ! 
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À cette aide minimale peuvent s’ajouter des modulations qui sont plafonnées à 70% du 
montant de base :  

• Hors cadre familial 30%  

• Agro-écologie 10%  

• Valeur ajoutée et emploi 30%  

• Maintien du foncier en zone de déprise ou de pression foncière : 10%  

• Projet à coût de reprise / modernisation important : 
 

Depuis le 01er janvier 2017, la disparition des prêts bonifiés, laisse place 

à une nouvelle modulation allouée en fonction des investissements, 

dans la mesure où les conditions suivantes sont respectées :  

• Les investissements éligibles devront être présentés dans le plan d’entreprise.  

• Sont pris en compte les investissements physiques et immatériels classiques, l’achat 

de foncier dans la limite de 50 000€ et l’achat de parts sociales.  

 

Les montants de modulation sont :  

 
 
Autres avantages de la DJA :  
En plus des aides au financement de votre nouvelle exploitation, la DJA offre le statut de 
Jeune Agriculteur et permet de profiter de certains avantages pendant cinq ans :  

• Abattement sur le bénéfice agricole pour les installés assujettis au réel fiscal de 100% la 
première année et de 50% les quatre années suivantes.  

• Exonération de 50% sur l’impôt sur le foncier non bâti.  

• Priorité pour l’accès au foncier.  

• Majoration d’aides publiques (PCAE, France Agrimer…) 

• Services d’accompagnement à prix réduit.  
 
Vous souhaitez des renseignements sur la DJA ? Prenez rendez-vous au Point Accueil 

Installation !  
Le Point Accueil Installation (PAI) est la porte d’entrée unique, chargé de vous accueillir et de 
vous épauler tout au long de votre parcours à l’installation et est en mesure de vous orienter 
vers les organismes professionnels les mieux à même de vous accompagner dans 
l’élaboration de votre projet. En permanence, chaque semaine dans le département de 
l’Hérault, Guilhem Vrécord-Mitel vous informera sur tous les aspects liés à votre installation 
et sur les conditions d’éligibilité aux aides à l’installation en agriculture 04 67 67 95 98 

Montant 

d’investissements éligibles  Zone de plaine  Zone défavorisée  Zone de montagne  

100 000 – 250 000€  6 000€  9 000€  12 000€  

250 000 – 400 000€  9 000€  12 000€  15 000€  

=/>400 000€  12 000€  15 000€  18 000e  

Nouveau ! 



Les aides débloquées par le Conseil Régional dans le cadre du PCAE (Plan de 

Compétitivité et d’Adaptation des Exploitations) peuvent être sollicitées par les 

exploitants dans le cadre d’appels à projet. Ces appels à projets sont soumis à des 

périodes d’ouverture qu’il faut impérativement respecter ! 

 

Voilà les appels à projets qui seront prochainement clos : 

• Mesure 411 - Elevage (bâtiments d’élevage, aménagement des bâtiments, salle de 

traites etc.) : clôture le 11 août 

• Mesure 411 - Fruits & Légumes (Serre tunnel, chambre froide..) : clôture le 11 août 

• Mesure 411 - Investissement matériel pour les nouveaux installés : clôture le 11 

août 

• Mesure 411 - Plantation de vigne nouveaux installés (hors FAM) : clôture le 31 août 

• Mesure 413 - Eau (désherbage/épamprage mécanique, réduction des produits 

phytos, systèmes d’arrosage économes…) : clôture le 11 août 

• Mesure 414 - Energie (échangeurs thermiques, énergie renouvelable, production 

d’énergie en site isolé…) : clôture le 11 août 

• Mesure 421 - Transformation et commercialisation (matériel de transformation, 

stockage, conditionnement, point de vente...) :  clôture le 11 août 

• Mesure 641 - Activités agritouristiques (bâtiments agritouristiques, aménagements 

extérieurs …) : clôture le 31 août 

• Plantes aromatiques & médicinales (achat de plants, préparation du sol…) : clôture 

le 31 juillet 

• Vergers (Plants, plantation, palissage, préparation du sol) : clôture au 31 juillet 

 

L’ensemble des formulaires, notices, annexes, appels à projets etc. sont disponibles sur le 

site www.europe-en-occitanie.eu, rubrique « Accès direct FEADER (sous le carré orange) 

puis Appels à projets FEADER du PDR LR (à droite) et Plan de Compétitivité et 

d’Adaptation des Exploitations, ou sur le site des JA 34, jeunesagriculteurs34.fr rubrique 

Les JA Hérault/Documents Utiles/PCAE. 

N’hésitez pas à faire appel aux organismes de service pour vous aider au montage de 

dossier ! 
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 Aides aux investissements 

 Ne ratez pas les dates ! 

Aléas climatiques 

 Accompagnement du crédit agricole 

Vos exploitations ont été lourdement impactées en 2016 et 2017 par les différents 

aléas : grêle, sécheresse, gel. Pour certains d’entre vous, notamment ceux installés assez 

récemment, la situation risque d’être difficile sur les prochains mois en matière de 

trésorerie. 

Le crédit agricole a mis en place des mesures de soutien pour vous aider à franchir ce 

cap difficile : 
 

• Prêt moyen terme « Plan de soutien » 

Il s’agit d’un prêt ciblé sur votre besoin en fond de roulement, pour un montant de 

50 000€ maximum et une durée ne pouvant dépasser 5 ans. 

• Prêt court terme « Plan de soutien » 

Ce prêt relais permet de faire tampon entre le moment ou l’argent sera décaissé de 

votre exploitation et le moment ou le dû sera effectivement perçu (subventions, 

indemnisations d’assurance…). Le prêt couvrira au maximum 70% de la sortie identifiée. 

• Année blanche, qui permet de différer le paiement des mensualités en fin de prêt, 

de 3 mois à un an. 

• Prêt moyen terme consolidation, qui s’adresse aux exploitations les plus en 

difficulté. 
 

Tous les possibilités sont étudiées au cas par cas dans les agences de proximité auprès 

de votre conseiller habituel. 

000 



A l’occasion d’un contrôle dans le cadre du Comité Opérationnel Départemental Antifraude (CODAF, sous la responsabilité du 

préfet et du procureur), le 16 avril 2017 sur l’exploitation gérée par Jean-Philippe Teissedre (Saint Mathieu de Tréviers), un 

différend a opposé son père, Jacques Teissedre, aux agents de contrôle de l’Inspection du Travail, de la MSA Languedoc et la 

Police des Frontières. 
 

Ce dernier, qui travaillait dans la vigne pour aider son fils fortement impacté par la grêle de 2016, n’aurait pas apprécié d’être 

ainsi contrôlé, et le ton serait rapidement monté. Suite aux plaintes déposées par les agents de contrôle, Jacques Teissedre a été 

convoqué à la gendarmerie puis au Tribunal le 27 avril. 
 

Il est dorénavant convoqué au Tribunal Correctionnel de Montpellier le 3 juillet à 14h00. Des peines de prison sont requises. 
 

Cette situation pourrait arriver à chacun d’entre nous, c’est pourquoi nous souhaitons apporter notre soutien à Jacques Teissedre 

qui aidait son fils, et à sa famille,  
 

en nous rassemblant devant le Tribunal le lundi 3 juillet à 14h00. 

 

Comptant sur votre mobilisation ! 

Mobilisation syndicale 

 Un viticulteur retraité risque la prison 

3 juil. Mobilisation 

syndicale 

5 juil. Moisson solidaire 

6 juil. CDOA 

7 juil. Comité 

départemental d’expertise 

Grèle & Gel 

12 juil. Réunion Féria 

13 juil. Commission 

viticole JA - FDSEA 

17 juil. Rencontre 

nouveaux députés 

10-16 août : Féria ! 

Agenda 
JA34 
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Information MSA 

 Mise en place de l’Aide au répit 

000 

Annoncée en octobre 2016 dans le cadre des mesures gouvernementales de soutien aux 

agriculteurs confrontés aux crises agricoles, l’aide au répit vient d’être mise en place pour les 

exploitants agricoles en situation d’épuisement professionnel. 

 

L’aide au répit prévoit de financer le remplacement, sur son exploitation, d’un agriculteur en 

situation d’épuisement professionnel, durant sept jours. Elle peut exceptionnellement être 

portée à dix jours dans certains cas, et être renouvelée selon la gravité de la situation. 

  

L’épuisement professionnel se traduit par un état de fatigue intense à la fois émotionnel, physique 

et psychique qui résulte d’une exposition prolongée à des situations de travail exigeantes sur le 

plan émotionnel. Il peut s’exprimer par la manifestation d’un mal-être ou d’un problème de santé. 

 

Cette prise en charge est complémentaire et distincte des actions déjà mises en place par le 

service social de la MSA du Languedoc comme l'aide au remplacement dans le cadre de la maladie 

et des accidents du travail. En effet, ce dispositif permet à l'agriculteur mis en difficulté par des 

problèmes liés à la santé d'être remplacé sur l'exploitation par un salarié lorsque l'activité agricole 

est mise en péril par son indisponibilité. 

  

Pour bénéficier de l'aide au répit, l’exploitant doit au préalable consulter un médecin généraliste 

attestant de son épuisement professionnel et réaliser une évaluation avec un travailleur social de 

la MSA. 

  

L’objectif est, dans tous les cas, de permettre aux agriculteurs en grande difficulté de s’accorder 

un peu de repos, sans que cela ne soit un frein pour le maintien de la production.  

 

Si vous connaissez dans votre entourage un exploitant, ou si vous-même vous rencontrez des 

difficultés d'épuisement professionnel, merci de bien noter l'existence de cette aide au répit et 

prenez contact avec la MSA (0 800 100 362), ou connectez vous sur le site de la MSA 

(www.msalanguedoc.fr). 

 

Contact Service de Remplacement des Agriculteurs : Céline MOREAU -  04 67 92 18 11 

                                                                                              severine.journet@servicederemplacement.fr 


